
ÉDUCATION. Après les
recommandations du Conseil
scientifique et de Jean Castex

L'absentéisme n'a pas explosé à l'école

ÉCOLE ou con�né ? « À chaque fois que cela est possible, surtout si on doit recevoir à
Noël des personnes vulnérables, le Conseil scienti�que a dit que si vous pouvez ne pas
emmener vos enfants à l'école jeudi et vendredi, vous le faites ». Le Premier ministre,
Jean Castex, annonçait mardi que les enfants pouvaient ne pas aller à l'école les deux
derniers jours avant les vacances. « L'absence (sera) tolérée, mais le principe c'est
l'ouverture (des écoles) et chacun vient. », s'agaçait de son côté Jean-Michel Blanquer,
le ministre de l'Éducation.

Plus fort taux en secondaire

Les écoles ont donc reçu mercredi le courrier du rectorat. « C'est compliqué de
s'organiser quand c'est pour le lendemain », réagit Antonio Gomes. Le syndicaliste de
Sud Éducation fulmine : « Une fois encore, nous sommes prévenus par voie de presse
et les enseignants, eux, doivent ouvrir les classes. Tout semble contradictoire, d'autant
que l'école était encore annoncée comme un endroit sûr ! »

Sur le terrain, �nalement, beaucoup d'enfants étaient assis en classe hier matin. « Nous
n'avons qu'un enfant absent, mais il est malade », assure l'école primaire Asselin-
Dujardin de Cherbourg. « Nous avons un absent par classe, mais nous ne savons même
pas si c'est pour être con�né », témoigne l'école maternelle voisine des Tournesols. « En
sondant les enfants, nous nous sommes rendu compte que certains parents ne
semblaient pas au courant de cette recommandation. Et beaucoup travaillent alors ce
n'est pas évident de s'organiser si tard », concluait la directrice de l'école Asselin-
Dujardin.

Au collège des Provinces, même discours. « Globalement, nous n'avons pas un taux
d'absentéisme qui a explosé mais nous avons une vingtaine d'élèves sur les 330 qui
nous ont alertés qu'ils ne viendraient pas pour rester con�nés », assure Matthieu Coste
de Bagneaux, le principal du collège. Il s'attend même à un plus fort taux d'absentéisme
ce vendredi matin.
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« Pour le vendredi, une veille de vacances, le chiffre pourrait augmenter, con�rme le
service vie scolaire du lycée Millet. Aujourd'hui (NDLR, hier), nous n'en avons qu'une
quarantaine sur les 600 qui doivent être en présentiel absent pour cette raison. Ce n'est
pas énorme ». Le personnel éducatif du lycée Grignard de Cherbourg s'attend lui aussi à
une augmentation du taux aujourd'hui. « Déjà, nous avions 30 % d'absentéisme ce jeudi,
détaille Jean-Denis Peyret, le proviseur. Et si tous les élèves de terminale étaient
présents, ils pourraient ne pas l'être ce vendredi. Nous nous sommes vraiment préparés
à une hécatombe, notamment l'après-midi ». Certains pourraient en effet saisir
l'opportunité de grappiller quelques heures de vacances anticipées. « Je ne pense pas
que tous iront alors se con�ner », sourit le service de vie scolaire de Millet.

Solène LAVENU

En primaire, il n'y a presque pas eu d'absentéisme.


